QUE GAGNEROIENT 


MONARCHISTES , 


à faire des sottises ou à commettre defcrimes ? 


() UANT:à l’occasion d’un événement affreux 
dont les circonstances. ne sorit guëres mieux 
connues que les causes, le ‘bataillon calom- 
niant des écrivailleurs de Paris reçoit des ordres 
des jacobins, pour accuser les monarchistes 
d'être les auteurs: de cette insurrection. Je dis: 
tingue à la lueur: du flambeau de Fexpérience 
dune bande de brigands qui viennent: de 
fairé un mauvais coup, trouvent fort commodé 
de faire dénoncer. ka maréchaussée comme au 
teur du crime qu'ilsontcomais, 1lstrouventà ce- 
la d'abord leur avantage ,er puis le mal d'autrui. 
Et je fais alors cette question à ceux que les jaco= 
bias: n’ont pont encore initiés à leur morale. 
Quel: profit pourrait-il revemx aux monarchis- 
tes des atrocités commises à la chapelle ? Qu’ont- 
ils à gagner dans: les principes même que la 
salomme leur :prête ; à l'assassinat d’une soi+ 


hote morte de répioie 4 à cette au 
d’une manière passable aux yeux de ceux qui 
ne prennent pas de grosses et plates : injures 
pour dés raisons. Je le demande au pantin Carra, 
s’il peut sortir un instant de l’état d'ivresse 
dans lequel je %e crois tombé pour jusques 4 
sa dernière heure. Qu’on se demande mainte- 
nant, pour la contre-partie , ce que les jaco: 
bins’etles journaliers peuvent retirer de cet évé- 
nement ? La # ponseest facile, et je m’en 
charge. D'abord il: paroït prouvé , d’après les 
persécutions odieuses qu’on exerce envers ces 
monarchistes, qu’on les craint; la preuve qu’on 
les craint, c'est qu’on les a calomnié,, ce qui 
n’est pas. moins évident: Je: n’a vu jusqu'ici 
que :des injures contre eux ;:il faut que ceM: 
de Clermont soit un‘homme ‘bien redoutable ! 
une espèce de grand prévôt'pour eux, puisque 
n’osant l’attaquer lésalement , on lâche contre 
lui :tous les roquets journalistes; qu’on soulève 
les sections qnin’ont pas le droit de s’assem- 
bler pour délibérer, et qui veulent délibérer à 
toute force, comme Dandin vouloit toujours 
juger; il faut qu'il y ait là-dessous quelque 
grand secret. Neseroit-ce pas:que ce Clermont 
auroit pénétré dans le comitédes ‘incendies des 


SRE NEWBEKXY 
LISRARY 


3 


jacobins sou que.-quélqu'un: y auroit. pénétré! 
pour! lui, er. qu'un. beau-desir!, dec-gloire lui. 
auroit fait entrepréndre d'arrêter le: mouve- 
ment de, la. voiture; qui -doit. cülbuter! motre 
constitution dans, le fossé. du despotismé. démo: 
cratique ,(sisl’on n'y prend.garde. J'ai observé; 
que les. aristocrates; avoient ce M. dec Clérmonte 
enChorreur, qu'ils! l’accusoient ide :wêtré pas 
dansdes: bons prineipes. Or, les bons: principes: 
pdur-lesaristocratés, c'est, je crois: de :faiven 
regarder. tout ce .que: l’assembléé :natiôvale ao 
fait: æemmeune besogne :à refaire ÿ2et: sr: Mi! 
de Clermont et sa sociéré la trouvent bonne et) 
se.souinettent, à la koi: décréréer,-al'r doit: être 
pout:-eu x, la ! bête 1noire ;1cela:p'es pas:dou- 
teux,:Les Mt Lits Dar les Maury ; les 
Caralèssetescroyént ayoiridairévolanon dans 
leur poches: Les!moñiarchistes veulent :au-con-: 
trames maintenu là sconstitution;: mais üls la 
veident telle ques l'assemblée nous l’a promise, 
etine la veuleht passouillée par les attouche- 
miens: des 'républicamsrfactreux. Il est clair que : 
lesijacobins ('entendsilesichefs , les Barnave ; 
le Ldmechs:canil ya parmi: eux: quelques 
honnêtes gens qui à ce que j'ai ouisdire:, Sont 
untpeu: las du Burnavisme et du Lamerhisme, 
ete 2proposent- de faire-corps à part, i):dont 


#-- 
la marche astimienaece, d'étre® afrêtée: par Res 
münarchistes} doivent travailler le toutes leurs! 
forces “per! fas et nèfas à: la dissblufion d'ürié 
assémblée qui ose Éontrariér leur majesté Ce! 
choses’ là neise pardonnent pas ; le souverait? 
pouvoir de ‘la démocratie est pour le moins 
aussi ‘chatouïlleux que: celui” du despoté, 286 
dans le fair s'ils: se ressemblént beaucoup. Car 
le nom ne: fait ‘rien ici à la chose je téms 
mence donc à concevoir: qu'ilest toût-simpler 
qu’on charge le dos.des monarchistes de: #ontest 
les ‘iniquités des Lamerhisres, et icetté"gueñret 
commence à m'intéresser.e 1 2 161191) 8b 

J'étois allarmé de la souveraineté et iñique? 
puissance des Jacobins ; dont quelques’ séctiofs] 
se proposent aussi de dernander la dissolution; 
ce dont je serois: ibn:fâchér" Pauvres secuions? 
N'’allez pas vous rendre ridicules, fautes d’ap+: 
prbnäre. votre catéchisme ;:| vous::êtes assez) 
grandes pour de.savoir ; et: 1l est honteux pour 
de &randes filles comme:vous!, :de'ine päs en+) 
tendreilés décrets. quäipeñmetrent à:tout le monde 
de s'assefñbler paisiblemènt; et jé me: réjouis! 
de vdir:qu'à côté de cette ‘puissance ,-1kf'en/ 
élève une autre: Qui, probablement, æ<oûhtre-: 
balanceïa des mouvemens irréguliers du jacebé-: 
ismé; (jinvite donc.ces mondrchistes.à ne pass 


Ù 
pérdte’E6braÿe 4 arche suf une fioue droite, 
contre les fauteurs de la républico-manie a plus 
d'éhgètense détoutes 183 erreurs politiques dans 
ui gpañid état. | 

Sitômime. j'aime à le croire, les maximes 
de cétténouvelle Association sünt pures, s1 leurs 
prinéipes he 'sont point Itooästitarionnelles, jÿ 
Vois un ‘and Bieñ-pout® 4 Chose publique , 
et siquélque chose (ponveitmé dontiér une 
mauvaise Opinion : des hsônarchisres, cé seroit 
leur ‘décourage ment leur poltronnerie. Qu'ils 
Bissene craie Gr'hasler toute la canaille écri=| 
vanté of A'Ébarera p4e lé fouxbourg 8. An- 
toiné}"nide faux boire 8) Marcèai,tcomme les 
Büfnavises Et les Larrerhistés pélténdent pouveit 
- le faire à volonté: Hs sont: las ide servir d’éche- 
lons + l'ambition de des méssicurs , ils sont in- 
dighés d'être regardés vomime des dopues qué 
l'on irriré xt que l'ont appaise avec ‘dé vin 
de l’argentÿ’er si je connois bien ce quartier 
que j'habite, al ne contribtiera en rien à chañger 
uné‘guérre d'opinions dont lrdiseussionest urile, 
en ‘une! guerre | de brigands où lon .ne' fait 
usage que du fés et! du feucs YEqre 

Quant à l'accusation ridicule’, intentée contre 
les môndréhisres , elle tombe d'elle-même, et 
1lfy 4 pas tr bon esprit qui. puissé prendre 


pour guide un Gorsas-on un) Earra. dans.cgtte 
affaire, SE NAS 0 PEER 

Quelques | rar me Ange que. M. de, 
Clernoe eut dû mettre dans ses Anrérétsquelr. 
quesruns de tes-stedins écrivains % sénseservant 
du, même. moyen. qu'employa, Enée quand ab 
déscendit aux enfers, pour yelles:rendre maite 
à son: Ipère ;-1l -pritien, man le ramean doëiet 
trois boules de: cire, qu'il devoit jetsie dans la 
triple. gueule, dé Cerbère;i, j'ai répendu: Los 
“pefsonnes, que sites vilsmoyens qu'ont ptés 
les-jacdbins pour perdre.les honnêtes; pens-eti 
fire Hrüler. des 1éhâteaux à eutroient.odans: ke 
phin: dé. M. de: Clermont: où de..82 staétés rie 
n'aurois pour elle que du mépris} es emprise 
seroit égal, a. .celui que:J’ar pour:les, Meraislesl 
Carras es Gorsas,des d’Eglantine et auttes Des! 
hommes. déshonorés: ‘par d'habitude 1 Iprèehgt 
le: crime ne penvent:ayoir d’ influence œué sufl 
les brigands ;les honnêtes gens pésentiseximeh 
nent; ne allarment-pas sans sujet; ne; dotfhent, 
pab-lewcorifiance aveuglémentier. ñg se hissent: 
éblouin, nipar'les. lusions! dé, l'amount propres 


ni par les calomnies:: des. Gils: folieuiop gags | 


parles deux:partisi:bir soie CT à dore 

+ Je-ne croïs:pas. ar ‘une. çause, pr 1 par 

des organes impurs puisse être jugée bonnes, 
Lo, sind gi Ma ce in ge né 
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quand un homme, comme Gorsas, écrira : 
yous me devez de l'attention, parce que je suis 
un honnête homme. Un fripon peut en dire autant, 
et certes, je ne l’en croirai pas davantage quand 
il aura fait un serment, mais je le jugerai par 
ses œuvres; c’est donc aussi par ses principes 
que le club monarchique doit être jugé , « 
s'ils sont bons, je lui annonce, de la part de 
tous les cœurs honnêtes, un triomphe certain 
sur les saltinbanques etles joueurs de gobelets, 
et les incendiaires et les imbéciles, figurans 
des jacobins. 
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